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 Acclamons Christ, le Roi glorieux !
 C’est le mariage de l’Agneau :

Réjouissons-nous  !
Le Roi messianique, Jésus  Christ, ceint son épée,
enfourche sa monture et part combattre ses ennemis.
Après  une victoire complète,  il épouse sa ravissante fiancée,
qui a, à sa suite, des compagnes vierges. Découvre  en quoi
ces évènements  passionnants décrits  dans le Psaume 45
te concernent.

__________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________

 Jéhovah  pourvoit à nos besoins et nous protège
 Jéhovah  est notre meilleur Ami

Comment augmenter notre reconnaissance envers
Jéhovah,  qui se montre un véritable  Père  pour nous ?
Ces articles nous aident à renforcer nos relations avec
Jéhovah,  l’Auteur de dons merveilleux, notre Protecteur
et notre meilleur Ami. Ils nous poussent également
à inciter notre prochain à l’honorer.
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30 Trésors  d’archives

AUTRICHE
COUVERTURE :
Cette place de Vienne très  animée
(la Michaelerplatz) est un endroit
idéal  pour diffuser le message bibli-
que. Ici, une sœur prêche  en chinois
et présente  le livre Qu’enseigne
réellement  la Bible ?.


À Vienne,
la bonne nouvelle
du Royaume est prêchée 
en 25 langues.
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SUR sa monture, un roi glorieux s’avance dans la cause de la
vérité   et de la justice, et s’en va vaincre ses ennemis. Après
sa victoire finale, il épouse sa ravissante fiancée.  Et une gé-
nération  après  l’autre lui rend gloire. Tel est le thème  fonda-
mental du Psaume 45.

2Mais  ce psaume est plus qu’une histoire passionnante
qui finit bien. Les évènements  qu’il évoque ont un grand in-
térêt   pour nous. Ils concernent notre propre vie, présente  et
future. Alors examinons ce psaume avec la plus grande at-
tention.

« MON CŒUR EST DEVENU TOUT VIBRANT
D’UNE CHOSE QUI EST BELLE »

3 (Lire Psaume 45:1.) Cette « chose qui est belle », qui tou-
che le cœur du psalmiste et le rend « vibrant », concerne un
roi. Le verbe hébreu  traduit par « devenir tout vibrant » si-
gnifiait à l’origine « monter en bouillonnant » ou « bouil-
lir ». Le thème  qu’évoque  le psalmiste fait bouillonner,
ou déborder,  son cœur d’enthousiasme et rend sa langue

1, 2. Pourquoi le Psaume 45 a-t-il un grand intérêt   pour nous ?
3, 4. a) Quelle est la chose belle qui nous concerne, et pourquoi tou-
che-t-elle notre cœur ? b) En quel sens notre message a-t-il « trait à un
roi » et notre langue devient-elle comme un stylet ?

Acclamons Christ,
le Roi glorieux !

« Dans ta splendeur va vers le succès  » (PS. 45:4).

IDÉES-CLÉS






________________________________________________________________________________________________________________________________

En quel sens Jéhovah
a-t-il oint Jésus  plus
que ses « associés  » ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Quand Christ a-t-il ceint
son épée,  quel premier usage
en a-t-il fait et quel autre
usage en fera-t-il ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Quelle est la plus grande
vérité   que défend  le Roi-
Guerrier Jésus  Christ ?
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semblable au « stylet d’un copiste
habile ».

4De  même  aujourd’hui, la bonne
nouvelle du Royaume messianique est
une chose belle, qui touche notre cœur.
Le message du Royaume est devenu
particulièrement  « beau » en 1914. De-
puis, ce message ne concerne plus

un Royaume à venir, mais un gouver-
nement réel  aujourd’hui en fonction
dans le ciel. Telle est la « bonne nou-
velle du royaume » que nous prêchons
« dans toute la terre habitée,  en té-
moignage pour toutes les nations »
(Mat. 24:14). Ce message ne rend-il pas
notre cœur « tout vibrant » ? Prêchons-
nous cette bonne nouvelle avec zèle  ?
Comme celui du psalmiste, notre mes-
sage a « trait à un roi », notre Roi Jé-
sus Christ. Nous proclamons qu’il a été
intronisé  Roi céleste  du Royaume mes-
sianique. Nous invitons également tous
les humains, les gouvernants comme
les gouvernés,  à se soumettre à sa
royauté  (Ps. 2:1, 2, 4-12). Notre langue
devient comme « le stylet d’un copiste
habile », car nous nous servons abon-
damment de la Parole écrite quand
nous prêchons.

« LE CHARME A

ÉTÉ


 RÉPANDU




SUR LES LÈVRES

 DU ROI »

5 (Lire Psaume 45:2.) Les

Écritures ne

disent pas grand-chose sur l’apparence

5. a) Qu’est-ce qui faisait la beauté  de Jésus  ?
b) Comment le charme a-t-il été  répandu  sur les
lèvres  du Roi, et comment l’imiterons-nous à
cet égard ?

physique de Jésus.

Étant un homme

parfait, il était probablement « beau ».
Cependant, c’était  sa fidélité   à Jého-
vah et son intégrité   absolue qui le ren-
daient remarquablement beau. De plus,
il prêchait  le message du Royaume avec
« charme » (Luc 4:22 ; Jean 7:46). Quand
nous prêchons,  nous efforçons-nous  de
l’imiter et d’avoir des paroles qui tou-
chent les cœurs ? (Col. 4:6).

6Jésus   lui étant resté  indéfectible-
ment attaché,  Jéhovah  l’a béni  durant
son ministère  terrestre et l’a récom-
pensé  après  sa mort sacrificielle. L’apô-
tre Paul a écrit : « Lorsque, par sa ma-
nière  d’être,  [Jésus]  s’est trouvé  comme
un homme, il s’est humilié  lui-même  et
est devenu obéissant  jusqu’à  la mort,
oui la mort sur un poteau de supplice.
C’est pourquoi aussi Dieu l’a élevé  à
une position supérieure  et lui a donné
volontiers le nom qui est au-dessus de
tout autre nom, afin qu’au nom de Jésus
plie tout genou de ceux qui sont dans
le ciel et de ceux qui sont sur la terre
et de ceux qui sont sous le sol, et que
toute langue reconnaisse ouvertement
que Jésus  Christ est Seigneur à la gloire
de Dieu le Père  » (Phil. 2:8-11). Jéhovah
a béni  Jésus  « pour des temps indéfi-
nis » en le ressuscitant pour la vie im-
mortelle (Rom. 6:9).

LE ROI EST

ÉLEVÉ




AU-DESSUS DE SES « ASSOCIÉS

 »

7 (Lire Psaume 45:6, 7.) Parce que Jé-
sus aime profondément  la justice et dé-
teste tout ce qui déshonore  son Père,
Jéhovah  l’a oint Roi du Royaume mes-
sianique. Jésus  a été  oint avec « l’huile
d’allégresse  » plus que ses « associés  »,

6. En quel sens Dieu a-t-il béni  Jésus  « pour des
temps indéfinis  » ?
7. En quel sens Dieu a-t-il oint Jésus  plus que
ses « associés  » ?

Nous proclamons avec joie
la bonne nouvelle concernant

notre Roi, Jésus  Christ.
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les rois judéens  de la lignée  de David.
En quel sens ? En premier lieu, il a été
oint par Jéhovah  lui-même.  Ensuite, il aété  oint non seulement Roi mais aussi
Grand Prêtre  (Ps. 2:2 ; Héb.  5:5, 6). En-
fin, il n’a pas été  oint d’huile mais d’es-
prit saint, et sa royauté  n’est pas terres-
tre mais céleste.

8 Jéhovah  a établi son Fils Roi messia-
nique dans le ciel en 1914. « Le sceptre
de [s]a royauté  est un sceptre de droi-
ture. » La justice et l’équité   de son règne
sont donc garanties. Son autorité  est lé-
gitime, puisque « Dieu est [s]on trône  ».
Autrement dit, Jéhovah  est le fonde-
ment de sa royauté.  De plus, le trône  de
Jésus  durera « pour des temps indéfinis,
oui pour toujours ». N’es-tu pas fier de
servir Jéhovah  sous un Roi aussi puis-
sant, établi par Jéhovah  lui-même  ?

LE ROI « CEINT SON

ÉPÉE


 »

9(Lire  Psaume 45:3.) Jéhovah  or-
donne à son Roi de ceindre son épée
sur sa cuisse, l’autorisant par là  à faire
la guerre à tous ceux qui s’opposent à
Sa souveraineté  et à exécuter  Ses ju-
gements contre eux (Ps. 110:2). Le Roi
Christ étant un Guerrier invincible, on
s’adresse à lui ainsi : «


Ô homme fort. »

Il a ceint son épée  pour la première  fois
en 1914 et a vaincu Satan et ses dé-
mons, qu’il a chassés  du ciel et précipi-
tés  au voisinage de la terre (Rév.  12:7-9).

10Mais  sa chevauchée  triomphante
ne faisait que commencer. « Sa vic-
toire » doit être « men[ée]  à terme »
(Rév.  6:2). Les jugements de Jéhovah
doivent encore être exécutés   contre
tous les éléments  du système  terrestre

8. En quel sens Dieu est-il le trône  de Jésus,  et
pourquoi sommes-nous sûrs  que sa royauté  est
juste ?
9, 10. a) Quand Christ a-t-il ceint son épée,
et comment s’en est-il immédiatement  servi ?
b) Comment doit-il encore s’en servir ?

de Satan, et Satan et ses démons  doi-
vent être neutralisés.  La première  à dis-
paraître  sera Babylone la Grande, l’em-
pire mondial de la fausse religion. Pouréliminer cette « prostituée  » infâme,
Jéhovah  se servira des dirigeants po-
litiques (Rév.  17:16, 17). Puis, le Roi-
Guerrier s’occupera du système  politi-
que de Satan, qu’il réduira  à rien.
Appelé  à juste titre « ange de l’abîme  »,
il mènera  ensuite à terme sa victoire
en jetant Satan et ses démons  dans un
abîme  (Rév.  9:1, 11 ; 20:1-3). Décou-
vrons comment le Psaume 45 décrit  cesévènements  passionnants.

LE ROI « S’AVANCE
DANS LA CAUSE DE LA VÉRITÉ





 »

11(Lire  Psaume 45:4.) Le Roi-
Guerrier ne fait pas la guerre pour s’em-
parer de territoires ou asservir des peu-
ples. Il est animé  d’intentions nobles et
mène  une guerre juste. Il s’« avance [...]
dans la cause de la vérité,   de l’humilité
et de la justice ». La plus grande vérité   à
défendre  est que Jéhovah  est le Souve-
rain de l’univers. Quand il s’est rebellé
contre Jéhovah,  Satan a contesté  le droit
de Dieu de gouverner. Depuis, ce droit
est contesté  aussi bien par les démons
que par des humains. Mais l’heure est
venue pour le Roi oint par Dieu de par-
tir en guerre afin de rétablir  une fois
pour toutes la vérité   concernant la sou-
veraineté  de Jéhovah.

12 Le Roi s’« avance » aussi « dans la
cause [...] de l’humilité  ». En tant
que Fils unique-engendré  de Dieu,
il a lui-même  fourni un remarqua-
ble exemple d’humilité  et de soumis-
sion fidèle  à la souveraineté  de son Père

11. En quel sens Christ s’avance-t-il « dans la
cause de la vérité   » ?
12. En quel sens le Roi s’avance-t-il dans la
cause de l’humilité  ?
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(Is. 50:4, 5 ; Jean 5:19). Comme lui, tous
les sujets du Roi doivent se soumettre
humblement et en toutes choses à la
souveraineté  de Jéhovah,  une condition
essentielle pour vivre dans le monde
nouveau (Zek. 14:16, 17).

13Enfin,  Christ s’« avance » « dans
la cause [...] de la justice ». Il vient dé-
fendre « la justice de Dieu », c’est-à-
dire les normes du bien et du mal défi-
nies par Jéhovah  (Rom. 3:21 ; Deut.
32:4). Isaïe  a prophétisé   au sujet de Jé-
sus Christ : « Un roi régnera  pour la jus-
tice » (Is. 32:1). Avec son règne  se met-
tront en place les « nouveaux cieux » et
la « nouvelle terre », dans lesquels « ha-
bitera la justice » (2 Pierre 3:13). Tout
habitant du monde nouveau sera tenu
de se conformer aux normes de Jéhovah
(Is. 11:1-5).

LE ROI ACCOMPLIT
DES « CHOSES REDOUTABLES »

14 Le Roi chevauche, l’épée   ceinte sur
la cuisse (Ps. 45:3). Mais le moment
venu, de sa main droite il la dégainera
et la brandira. Le psalmiste prophé-
tise : « Ta droite t’enseignera des cho-
ses redoutables » (Ps. 45:4). Jésus  Christ
accomplira des « choses redoutables »
contre ses ennemis quand il sortira exé-
cuter les jugements de Jéhovah  à Har-
Maguédôn.   Nous ignorons les moyens
qu’il emploiera pour détruire  le sys-
tème  de Satan. Mais cette action sè-
mera la terreur parmi les habitants de
la terre qui ne se sont pas soumis au
Roi, comme Dieu le leur demandait (lire
Psaume 2:11, 12). Dans sa prophétie
concernant le temps de la fin, Jésus  a
dit que les humains « défaillir[aient]  par

13. En quel sens Christ s’avance-t-il dans la
cause de la justice ?
14. Quelles « choses redoutables » la droite de
Christ accomplira-t-elle ? (voir illustration du
titre).

peur et attente des choses venant sur
la terre habitée  ; car les puissances des
cieux ser[aient] ébranlées  ». Il a ajouté  :
« Et alors ils verront le Fils de l’homme
venir dans un nuage avec puissance et
grande gloire » (Luc 21:26, 27).

15Au  sujet du Roi qui vient exécuter
le jugement « avec puissance et grande
gloire », le livre de la Révélation   dé-
clare : « J’ai vu le ciel ouvert, et regar-
dez ! un cheval blanc. Et celui qui était
assis dessus s’appelle Fidèle  et Véridi-
que, et il juge et fait la guerre avec jus-
tice. Et les armées  qui étaient dans le
ciel le suivaient sur des chevaux blancs,
et elles étaient vêtues  de fin lin, blanc et
pur. Et de sa bouche sort une longueépée  aiguisée,  pour qu’il puisse frapper
avec elle les nations, et il les fera paître
avec un bâton  de fer. Il foule aussi le
pressoir à vin de la fureur de la colère
de Dieu le Tout-Puissant » (Rév.  19:11,
14, 15).

16Qui  constituera les « armées  » cé-
lestes qui suivront Christ au combat ?
Quand, ceignant son épée  pour la pre-
mière  fois, il a chassé  Satan et ses dé-
mons du ciel, il était accompagné  de
« ses anges » (Rév.  12:7-9). Il sem-
ble donc logique de penser qu’à  la
guerre d’Har-Maguédôn,   les armées  de
Christ comprendront les saints anges.
Seront-ils les seuls ? Jésus  a promis à
ses frères  oints : « Au vainqueur, à celui
qui observe mes actions jusqu’à  la fin,
je donnerai pouvoir sur les nations, et il
fera paître  les gens avec un bâton  de fer,
si bien qu’ils seront brisés  comme des
récipients  d’argile, de même  que moi
j’ai reçu  de mon Père  » (Rév.  2:26, 27).
Les armées  célestes  de Christ compren-
dront donc également ses frères  oints,

15, 16. Qui constituera « les armées  » qui sui-
vront Christ au combat ?



qui auront reçu  leur récompense  cé-
leste. Quand il fera paître  les nations
avec un bâton  de fer, accomplissant par
là  des « choses redoutables », ses codiri-
geants oints seront à ses côtés. 

LE ROI MÈNE




À TERME SA VICTOIRE

17(Lire  Psaume 45:5.) Le Roi monte
un cheval blanc, qui est le symbole
d’une guerre pure et juste aux yeux de
Jéhovah  (Rév.  6:2 ; 19:11). Il a une épée,
mais aussi un arc. Nous lisons : « J’ai
vu, et regardez ! un cheval blanc ; et
celui qui était assis dessus avait un arc ;
et on lui a donné  une couronne, et il
est sorti en vainqueur et pour mener à
terme sa victoire. » L’épée   et l’arc re-
présentent  les moyens que Christ met-
tra en œuvre pour exécuter  le jugement
contre ses ennemis.

18 Le psalmiste annonce que les « flè-
ches » du Roi, « aiguës  », transper-
ceront « le cœur [de ses] ennemis »
et feront « tombe[r] des peuples » sous
lui. Le carnage sera planétaire.  Jérémie 
a prophétisé   : « Les gens tués  par Jé-
hovah en ce jour-là  seront d’un bout
de la terre jusqu’à  l’autre bout de la
terre » (Jér.  25:33). Dans une prophé-
tie parallèle,  on lit : « J’ai vu aussi un
ange qui se tenait debout dans le soleil,
et il a crié  d’une voix forte et il a dit à
tous les oiseaux qui volent au milieu du
ciel : “Venez ici, rassemblez-vous pour
le grand repas de Dieu, pour que vous
mangiez les chairs de rois, et les chairs
de commandants, et les chairs d’hom-
mes forts, et les chairs de chevaux et de
ceux qui sont assis dessus, et les chairs
de tous, hommes libres et esclaves, pe-
tits et grands” » (Rév.  19:17, 18).

17. a) Que représente  le cheval blanc monté
par Christ ? b) Que représentent  l’épée   et l’arc ?
18. En quel sens les « flèches  » de Christ se ré-
véleront-elles  « aiguës  » ?

19Après   avoir détruit  le système  de
choses terrestre de Satan, « dans [s]a
splendeur » Christ « [ira] vers le suc-
cès  » (Ps. 45:4). Il mènera  à terme sa
victoire en jetant Satan et ses démons
dans un abîme,  où  ils croupiront toute
la durée  du Règne  de mille ans (Rév.
20:2, 3). Le Diable et ses anges seront
alors dans un état d’inactivité  compara-
ble à la mort. Débarrassés   de leur in-
fluence malsaine, les habitants de la
terre pourront être exclusivement assu-
jettis au Roi glorieux et victorieux. Tou-
tefois, avant d’assister à la transforma-
tion progressive de la terre en paradis,
ils auront une autre raison de se ré-
jouir avec leur Roi et ses adjoints cé-
lestes. L’article qui suit s’attardera sur
cette cause de réjouissance.

19. Comment Christ ira-t-il « vers le succès  » et
mènera-t-il  à terme sa victoire ?

Les oiseaux seront invités  à nettoyer la terre
(voir paragraphe 18).
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LA PRÉPARATION

 d’un mariage prend toujours du temps.

Mais nous allons nous intéresser  à un mariage hors du com-
mun. Un mariage royal, dont les préparatifs  ont débuté   il y
a près  de 2000 ans ! L’union des futurs conjoints appro-
che maintenant à grands pas. Bientôt,  une musique joyeuse
emplira le palais du Roi et des foules célestes  chanteront à
pleine voix : « Louez Yah, parce que Jéhovah  notre Dieu, le
Tout-Puissant, a commencé  à régner.  Réjouissons-nous  et
soyons transportés  de joie, et rendons-lui la gloire, parce que
le mariage de l’Agneau est arrivé  et sa femme s’est prépa-
rée  » (Rév.  19:6, 7).

2«  L’Agneau » dont le mariage suscitera de la joie au ciel
n’est autre que Jésus  Christ (Jean 1:29). Quelle tenue porte-
t-il pour l’occasion ? Qui est la mariée  ? Comment a-t-elle été
préparée   ? Quand le mariage a-t-il lieu ? Ceux qui espèrent
vivre éternellement sur terre auront-ils part à la joie qui écla-
tera au ciel ? Impatients de le savoir, poursuivons notre exa-
men du Psaume 45.

1, 2. a) Quel mariage suscitera une joie particulière  au ciel ? b) Quel-
les questions se posent ?

C’est le mariage de l’Agneau :
Réjouissons-nous  !

« Réjouissons-nous  et soyons transportés  de joie [...]
parce que le mariage de l’Agneau est arrivé  » (RÉV.


 19:7).

IDÉES-CLÉS






________________________________________________________________________________________________________________________________

Au mariage de l’Agneau,
qui est la mariée,
et comment Christ
l’a-t-il préparée   ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Quand le mariage
de l’Agneau aura-t-il lieu ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Comment savons-nous
que les « autres brebis »
auront part à la joie
que suscitera le mariage
de l’Agneau ?

8 LA TOUR DE GARDE
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SES VÊTEMENTS

 SONT PARFUMÉS




3 (Lire Psaume 45:8, 9.) Le Marié,  Jé-
sus Christ, met son glorieux et royal ha-
bit nuptial. Ses vêtements  dégagent  une
odeur très  agréable,  comme celle des
« parfums les meilleurs ». Ils sentent
notamment la myrrhe et la casse, cer-
tains des ingrédients  de l’huile d’onc-
tion sainte qu’on employait en Israël
(Ex. 30:23-25).

4Alors  que le mariage approche, la
musique céleste  qui résonne  dans
son palais ajoute à la joie du Marié.
Un sentiment que partage « l’épouse
royale », la partie céleste  de l’organisa-
tion de Dieu, qui comprend « des filles
de rois », c’est-à-dire  les saints anges.
Quelle émotion d’entendre des voix cé-
lestes s’exclamer : « Réjouissons-nous
et soyons transportés  de joie [...] parce
que le mariage de l’Agneau est arrivé  » !

PRÉPARATION

 DE LA MARIÉE




5 (Lire Psaume 45:10, 11.) Nous avons
identifié  le Marié,  mais qui est la ma-
riée  ? Il s’agit du groupe que consti-
tuent les membres de la congrégation
dirigée  par Jésus  Christ (lire Éphésiens
5:23, 24). Ils feront partie du Royaume
messianique de Christ (Luc 12:32). Ces
144000 chrétiens  oints de l’esprit « con-
tinuent à suivre l’Agneau où  qu’il aille »
(Rév.  14:1-4). Ils deviennent « la femme
de l’Agneau » et habitent avec lui dans
sa demeure céleste  (Rév.  21:9 ; Jean
14:2, 3).

6On  trouve, appliquées  à la mariée,
les expressions « ô fille » et « la fille du

3, 4. a) Que lit-on au sujet de la tenue du Ma-
rié,  et qu’est-ce qui ajoute à la joie du Roi ?
b) Qui sont les « filles de rois » et « l’épouse
royale » qui partagent la joie du Marié  ?
5. Qui est « la femme de l’Agneau » ?
6. Pourquoi les oints sont-ils appelés  « la fille
du roi », et pourquoi sont-ils invités  à oublier
leur peuple ?

roi » (Ps. 45:13). Qui est le « roi » en
question ? C’est Jéhovah.  En effet, les
chrétiens  oints sont ses « enfants », car
il les a adoptés  (Rom. 8:15-17). Appelés à devenir une épouse céleste,  ils reçoi-
vent cet ordre : « Oublie ton peuple et la
maison de ton père  [terrestre]. » Ils doi-
vent constamment penser « aux choses
d’en haut, non à celles qui sont sur la
terre » (Col. 3:1-4).

7Voilà   des siècles  que Christ pré-
pare sa future épouse en vue du ma-
riage céleste.  L’apôtre  Paul a expliqué
que Christ « a aimé  la congrégation  et
s’est livré  lui-même  pour elle, pour qu’il
puisse la sanctifier, la purifiant avec
le bain d’eau par le moyen de la pa-
role, pour qu’il puisse se présenter  à lui-
même  la congrégation  dans sa splen-
deur, n’ayant ni tache, ni ride, ni rien de
semblable, mais afin qu’elle soit sainte
et sans défaut  » (Éph.


 5:25-27). L’apô-

tre a par ailleurs dit aux chrétiens  oints
de l’antique Corinthe : « Je suis jalouxà votre sujet d’une jalousie qui vient
de Dieu ; je vous ai, en effet, person-
nellement promis en mariage à un seul
mari, pour vous présenter  au Christ
comme une vierge pure » (2 Cor. 11:2).
Et le Roi-Époux


 Jésus  Christ est sensi-

ble à la « beauté  » spirituelle de sa fu-
ture femme. La mariée,  quant à elle, le
considère  comme son « seigneur » et se
« prosterne » devant celui qui va deve-
nir son mari.

LA MARIÉE

 EST « AMENÉE


 AU ROI »

8(Lire  Psaume 45:13, 14a.) Pour le
mariage royal, la mariée  est « toute
glorieuse », dit le psalmiste. Révéla- 
tion 21:2 la compare à une ville, la

7.a)Comment   Christ prépare-t-il  sa futureépouse ? b) Comment la mariée  considère-t-elle
son futur


Époux ?

8. Pourquoi le psalmiste a-t-il raison de dire
que la mariée  est « toute glorieuse » ?
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Nouvelle Jérusalem,  et précise  qu’elle
est « parée  pour son mari ». Cette ville
possède  « la gloire de Dieu » et étin-
celle comme « une pierre très  précieuse,
comme une pierre de jaspe qui brille
comme du cristal » (Rév.  21:10, 11). Une
splendeur magnifiquement décrite  dans
le livre de la Révélation   (Rév.  21:18-21).
Sans conteste, la mariée  est « toute glo-
rieuse » ! N’est-ce pas un mariage royal
et céleste  ?

9 Celui à qui la mariée  est amenée  est
l’Époux,


 le Roi messianique. Il l’a pré-

parée  en « la purifiant avec le bain d’eau
par le moyen de la parole ». Elle est
« sainte et sans défaut  » (Éph.


 5:26, 27).

Elle doit aussi porter une tenue de cir-
constance. Et c’est le cas ! « Ses habits
sont ornés  de montures d’or » et « en vê-
tements tissés  elle sera amenée  au roi ».
Pour le mariage de l’Agneau, « on lui a
accordé  d’être  revêtue  de fin lin, écla-
tant et pur, car le fin lin représente  les
actes de justice des saints » (Rév.  19:8).

« LE MARIAGE EST ARRIVÉ

 »

10(Lire  Révélation   19:7.) Quand le
mariage de l’Agneau aura-t-il lieu ? Bien
qu’on lise que la « femme [de l’Agneau]
s’est préparée   », les versets suivants ne
parlent pas du mariage lui-même.  Ils
font plutôt  une description saisissante
de la phase finale de la grande tribu-
lation (Rév.  19:11-21). Faut-il compren-
dre que le mariage a lieu avant que le
Roi-Époux


 ne mène  à terme sa victoire ?

Non. Les visions de la Révélation   ne
sont pas présentées   dans l’ordre chro-
nologique. En Psaume 45, le mariage
royal a lieu après  l’épisode  où  le Roi Jé-
sus Christ ceint son épée  et « va vers le

9. Qui est le « roi » à qui la mariée  est amenée,
et comment est-elle habillée  ?
10.Quand  le mariage de l’Agneau aura-t-il
lieu ?

succès  », ou triomphe de ses ennemis
(Ps. 45:3, 4).

11Nous  pouvons en conclure que lesévènements  se dérouleront  dans l’or-
dre suivant : Premièrement,  le juge-
ment est exécuté   contre « la grande
prostituée  », Babylone la Grande, l’em-
pire mondial de la fausse religion (Rév.
17:1, 5, 16, 17 ; 19:1, 2). Ensuite, Christ
exécute  les jugements divins contre le
reste du système  terrestre satanique
en le détruisant  à Har-Maguédôn,   « la
guerre du grand jour de Dieu le Tout-
Puissant » (Rév.  16:14-16 ; 19:19-21).
Enfin, le Roi-Guerrier mène  sa victoireà terme en jetant Satan et ses démons
dans un abîme,  les réduisant  à un état
d’inactivité  comparable à la mort (Rév.
20:1-3).

12Les  chrétiens  oints qui achèvent
leur vie terrestre durant la présence  de
Christ sont ressuscités  pour la vie cé-
leste.


À un moment situé  après  la des-

truction de Babylone la Grande, Jésus
rassemblera le reste des membres ap-
pelés  à constituer sa femme (1 Thess.
4:16, 17). Avant le déclenchement
d’Har-Maguédôn,   tous ceux qui doi-
vent constituer l’épouse  seront donc au
ciel. Après  cette guerre, le mariage de
l’Agneau pourra avoir lieu. Quel évène-
ment joyeux ce sera ! « Heureux ceux
qui sont invités  au repas du mariage de
l’Agneau », commente Révélation   19:9.
Oui, heureux seront les 144000 for-
mant l’épouse.  Quant au Roi-Époux,


 il

sera transporté  de joie de voir, au grand
complet, ses rois adjoints symbolique-
ment manger et boire à sa table dans
son Royaume (Luc 22:18, 28-30). Toute-

11. Dans quel ordre Christ mènera-t-il  à terme
sa victoire ?
12, 13. a) Quand le mariage de l’Agneau aura-
t-il lieu ? b) Au ciel, pour qui le mariage de
l’Agneau sera-t-il une source de joie ?



fois, le mariage de l’Agneau ne fera pas
le bonheur que des époux.

13Comme  déjà   mentionné,  des fou-
les célestes  chantent à l’unisson : « Ré-
jouissons-nous et soyons transportés  de
joie, et rendons-lui [à  Jéhovah]  la gloire,
parce que le mariage de l’Agneau est ar-
rivé  et sa femme s’est préparée   » (Rév.
19:6, 7). Mais que dire des adorateurs
de Jéhovah  vivant sur terre ? Auront-ils
part à cette allégresse  ?
« ELLES SERONT AMENÉES


 AVEC JOIE »

14(Lire  Psaume 45:12, 14b, 15.) Le
prophète  Zekaria a prédit  qu’au temps
de la fin, des gens des nations s’associe-
raient avec reconnaissance au reste de
l’Israël  spirituel : « En ces jours-là  [...]
dix hommes de toutes les langues des

14. Comme mentionné  en Psaume 45, qui sont
les « vierges », « compagnes » de la mariée  ?

nations saisiront, oui ils saisiront vrai-
ment le pan du vêtement  d’un homme,
d’un Juif, en disant : “Nous voulons al-
ler avec vous, car nous avons entendu
dire que Dieu est avec vous” » (Zek.
8:23). En Psaume 45:12, ces « dix hom-
mes » symboliques sont appelés  « la
fille de Tyr » et « les riches du peuple ».
Ils vont vers le reste oint avec des ca-
deaux pour « adouci[r] [s]a face », ou
chercher son approbation, et pour trou-
ver une aide spirituelle. Depuis 1935,
des millions d’humains ont laissé  le
reste oint les amener « à la justice »
(Dan. 12:3). Ces fidèles  compagnons
des chrétiens  oints ont purifié  leur vie,
devenant, spirituellement parlant, des
vierges. Ces « vierges », « compagnes »
de la mariée,  sont vouées  à Jéhovah  et
se soumettent fidèlement  à l’autorité  du
Roi-Époux.




Le mariage de l’Agneau fait la joie des « vierges », « compagnes » de la mariée
(voir paragraphe 16).
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15Le  reste de ceux qui forment
l’épouse  sont particulièrement  recon-
naissants à ces « vierges » pour le sou-
tien zélé   qu’elles leur apportent dans la
prédication  de la « bonne nouvelle du
royaume » dans toute la terre habitée
(Mat. 24:14). « L’esprit et l’épouse  conti-
nuent à dire : “Viens !” », mais ceux
qui les entendent le disent aussi (Rév.
22:17). Oui, les « autres brebis » ont en-
tendu les oints dire « Viens ! », et se
sont jointes à eux pour dire « Viens ! »
aux habitants de la terre (Jean 10:16).

16Le  reste oint aime ses compa-
gnons, les autres brebis, et se réjouit
que le Père  de l’Époux,


 Jéhovah,  leur ac-

corde l’honneur d’avoir part sur terre à
l’allégresse  que causera le mariage cé-
leste de l’Agneau. Selon la prophétie,
ces « vierges [...] seront amenées  avec
joie et allégresse  ». Oui, les autres bre-
bis, qui ont l’espoir de vivre éternel-
lement sur terre, auront part à la joie
que suscitera le mariage céleste  de
l’Agneau. La Révélation   présente  à juste
titre les membres de la « grande foule »
comme « se tenant debout devant le
trône  et devant l’Agneau ». Ils offrent à
Jéhovah  un service sacré  dans la cour
terrestre de son temple spirituel (Rév.
7:9, 15).

«

À LA PLACE DE TES ANCÊTRES




IL Y AURA TES FILS »
17(Lire  Psaume 45:16.) Les compa-

gnes vierges de l’épouse  de Christ au-
ront des raisons supplémentaires  de se
réjouir  quand elles verront le couple

15. Comment les compagnes vierges œuvrent-
elles aux côtés   des éléments  formant l’épouse
qui vivent encore sur terre ?
16. Quel honneur Jéhovah  accorde-t-il aux au-
tres brebis ?
17, 18. Comment le mariage de l’Agneau de-
viendra-t-il fécond,  et de qui Christ deviendra-
t-il le père  durant son Règne  de mille ans ?

céleste  devenir fécond  dans le monde
nouveau. Le Roi-Époux


 dirigera son at-

tention vers la terre pour ressusciter ses
« ancêtres  » terrestres, qui deviendront
ses « fils » terrestres (Jean 5:25-29 ;
Héb.  11:35). Parmi eux, il établira des
« princes dans toute la terre », qui pren-
dront la direction du peuple de Dieu
dans le monde nouveau. Nul doute qu’il
nommera des princes également parmi
les fidèles  anciens de notre époque
(Is. 32:1).

18Durant  son Règne  de mille ans,
Christ deviendra le père  d’autres hu-
mains encore. En fait, tous les habitants
de la terre qui recevront la vie éternelle
la recevront en raison de leur foi dans
son sacrifice rédempteur  (Jean 3:16). Jé-
sus deviendra donc leur « Père  éternel »
(Is. 9:6, 7).
POUSSÉS





À « MENTIONNER SON NOM »

19(Lire  Psaume 45:1, 17.) Les évè-
nements décrits  en Psaume 45 concer-
nent bel et bien tous les chrétiens.  Les
membres du reste oint sont enchantés
par la perspective d’être  bientôt  unis,
dans le ciel, à leurs frères  et à l’Époux.




Les autres brebis se sentent poussées à se soumettre plus que jamais à leur
Roi glorieux et sont honorées  de pou-
voir s’associer aux éléments  de l’épouse
encore sur terre. Après  leur mariage,
Christ et ses rois adjoints déverseront
des bénédictions   indescriptibles sur les
habitants de la terre (Rév.  7:17 ; 21:1-4).

20Le  regard tourné  vers l’accomplis-
sement d’« une chose qui est belle »
concernant le Roi messianique, ne nous
sentons-nous pas poussés  à « mention-
ner [s]on nom » ? Puissions-nous être
de ceux qui « loueront [le Roi] pour des
temps indéfinis,  oui pour toujours » !

19, 20. En quoi les évènements  passionnants
décrits  en Psaume 45 concernent-ils tous les
vrais chrétiens  aujourd’hui ?



UNE veuve serre dans ses bras son
garçon,  son unique enfant. Elle n’en re-
vient pas ! Il y a quelques instants, elle
berçait  contre elle son corps sans vie. Et
maintenant, elle regarde son enfant res-
suscité  et frissonne de joie en le voyant
sourire. « Vois, lui dit son invité,  ton fils
est vivant. »

Cette résurrection  spectaculaire date
de presque 3000 ans. Tu peux en lire
le récit  en 1 Rois chapitre 17. L’invité
est


Éliya, un prophète  de Dieu. Et la

veuve ? On ne connaît  pas son nom.
C’est une femme pauvre, qui vit à Tsar-
phath. La résurrection  de son fils a for-
tifié  sa foi comme peu d’autres évène-
ments de sa vie. En nous intéressant  à
cette femme, nous découvrirons  de pré-
cieuses leçons.

ÉLIYA TROUVE UNE VEUVE QUI A FOI

Jéhovah  avait décidé   qu’une longue
sécheresse  sévirait  dans le royaume
d’Ahab, le mauvais roi d’Israël.


Éliya en

a fait l’annonce, après  quoi Jéhovah  l’a
mis à l’abri de la colère  d’Ahab et s’est
servi de corbeaux pour lui apporter du
pain et de la viande. Ensuite, il lui a or-
donné  : « Lève-toi,  va à Tsarphath, qui
appartient à Sidon, et tu devras y de-
meurer.


Écoute : là-bas  j’ordonnerai

vraiment à une femme, une veuve, de te
ravitailler » (1 Rois 17:1-9).

En arrivant à Tsarphath,

Éliya voit

une veuve pauvre ramasser du bois. Est-
ce la femme qui le nourrira ? Elle est
si pauvre ! Laissant de côté   ses interro-
gations,


Éliya s’adresse à elle : « S’il te

plaît,  va me chercher un peu d’eau dans
un récipient  pour que je boive. » Quand
elle part lui en chercher, il ajoute : « S’il
te plaît,  va me chercher un morceau
de pain » (1 Rois 17:10, 11). Donner de
l’eau à cet inconnu ne pose aucun pro-
blème,  mais du pain, c’est autre chose...

Elle a été
récompensée 

pour sa foi

13
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« Aussi vrai que Jéhovah  ton Dieu est vivant,
répond-elle,  je n’ai pas de gâteau  rond, je n’ai
qu’une poignée  de farine dans la grande jarre
et un peu d’huile dans la petite jarre ; et voici
que je ramasse quelques morceaux de bois, puis
je devrai rentrer et préparer  quelque chose pour
moi et pour mon fils ; il nous faudra manger cela
et puis mourir » (1 Rois 17:12). Que révèlent   ces
paroles ?

La veuve reconnaît  en

Éliya un Israélite  qui

craint Dieu. Elle dit en effet : « Aussi vrai que
Jéhovah  ton Dieu est vivant. » Apparemment,
elle connaît  un peu le Dieu d’Israël,  mais pas au
point de l’appeler « mon Dieu ». Elle vit à Tsar-
phath, une ville « qui appartient à Sidon », ce
qui veut sans doute dire qu’elle dépend  de cette
ville phénicienne.  Tsarphath est certainement
peuplée  d’adorateurs de Baal. Mais Jéhovah  a vu
chez cette femme quelque chose d’exceptionnel.

Bien que vivant au milieu d’idolâtres,  la veuve
de Tsarphath a fait preuve de foi. Jéhovah  a en-
voyé


Éliya vers elle pour leur bien à tous les

deux. Nous pouvons en tirer une leçon  très  im-
portante.

Les habitants de Tsarphath ne sont pas tous
complètement  corrompus. En envoyant


Éliya

vers la veuve, Jéhovah  montre qu’il remarque les
personnes au cœur bon qui ne le servent pas en-
core. En effet, « en toute nation l’homme qui le
craint et pratique la justice est agréé   de lui » (Ac-
tes 10:35).

Combien d’habitants de ton territoire ressem-
blent à la veuve de Tsarphath ? Même  s’ils vi-
vent au milieu d’adeptes d’une fausse religion,
ils aspirent peut-être  à quelque chose de meil-
leur. Peut-être  ne connaissent-ils que très  peu,
voire pas du tout, Jéhovah  et ont-ils donc besoin
d’aide pour prendre parti pour le culte pur. Re-
cherches-tu ces personnes et les aides-tu ?
« PRÉPARE-MOI


 D’ABORD

UN PETIT GÂTEAU

 ROND »

Réfléchis   à ce qu’Éliya

 demande à la veuve.

Elle vient de lui dire qu’elle allait préparer  un
dernier repas pour son fils et elle, puis qu’ils al-
laient le manger et ensuite mourir. Pourtant, que
répond


Éliya ? « N’aie pas peur. Rentre, fais se-

lon ta parole. Seulement, avec ce qu’il y a là,
prépare-moi  d’abord un petit gâteau  rond, et tu
devras me l’apporter ; tu pourras préparer  en-
suite quelque chose pour toi et pour ton fils. Car
voici ce qu’a dit Jéhovah  le Dieu d’Israël  : “La
grande jarre de farine ne s’épuisera  pas, et la pe-
tite jarre d’huile ne diminuera pas, jusqu’au jour
où  Jéhovah  donnera une pluie torrentielle sur la
surface du sol” » (1 Rois 17:11-14).

« Renoncer à notre dernier repas ? C’est une
plaisanterie ! » auraient dit certains. Mais pas
la veuve. Même  si elle ne connaît  que très  peu
Jéhovah,  elle croit


Éliya et fait ce qu’il lui a de-

mandé.  Quelle épreuve pour sa foi ! Et quelle
sage décision  elle prend !

Jéhovah  n’abandonne pas cette veuve.
Comme promis par


Éliya, il accroît  sans cesse

ses maigres provisions pour la nourrir, elle, ainsi
que son fils et le prophète,  jusqu’à  la fin de la sé-
cheresse. « La grande jarre de farine ne s’épuisa
pas, et la petite jarre d’huile ne diminua pas, se-

Parce qu’elle a eu foi en Jéhovah,  le Dieu d’Éliya,



la veuve et son fils sont restés  en vie.
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lon la parole de Jéhovah,  celle qu’il avait pronon-
cée  par le moyen d’Éliya


 » (1 Rois 17:16 ; 18:1).

Si cette femme avait agi autrement, le gâteau
qu’elle avait fait avec le peu de farine et d’huile
qui lui restait aurait vraiment été  son dernier re-
pas. Mais elle a eu foi, a mis sa confiance en Jé-
hovah et a nourri


Éliya en premier.

Ce récit  nous enseigne que Jéhovah  bénit  ceux
qui font preuve de foi. Quand ton intégrité   sera
mise à l’épreuve,  si tu agis avec foi, il t’aidera.
Il pourvoira à tes besoins, te protégera  et agira
en Ami, afin de t’aider à affronter l’épreuve  (Ex.
3:13-15).

En 1898, Le Phare de la Tour de Sion (angl.) ti-
rait cette leçon  de l’histoire de la veuve : « Si
la femme avait assez de foi pour obéir,  elle se-
rait digne de l’aide du Seigneur apportée  par le
Prophète  ; sinon, il se trouverait une autre veuve
qui aurait la foi. Il en va de même  pour nous :
Dans le voyage qu’est notre vie, le Seigneur nous
fait faire certaines escales qui mettent notre foi à
l’épreuve.  Si nous avons foi, nous recevons des
bénédictions   ; sinon, nous passons à côté.   »

Quand tu es éprouvé,  recherche la direction
de Jéhovah  dans les


Écritures et dans nos publi-

cations bibliques. Ensuite, suis cette direction,
même  si elle est parfois difficile à accepter. Tu se-
ras à coup sûr  béni  si tu appliques ce sage pro-
verbe : « Mets ta confiance en Jéhovah  de tout
ton cœur et ne t’appuie pas sur ton intelligence.
Dans toutes tes voies tiens compte de lui, et lui,
il rendra droits tes sentiers » (Prov. 3:5, 6).
« TU ES VENU POUR FAIRE MOURIR MON FILS »

La foi de la veuve va de nouveau être miseà l’épreuve.  « Après  ces choses », dit la Bible,
« le fils de la femme, la maîtresse  de la maison,
tomba malade, et sa maladie devint si violente
qu’il ne resta plus de souffle en lui. » Cherchant
la raison de ce drame, la mère  endeuillée  dit à
Éliya : « Qu’ai-je à faire avec toi, ô homme du
vrai Dieu ? Tu es venu chez moi pour rappeler
ma faute et pour faire mourir mon fils » (1 Rois
17:17, 18). Que déduire  de ces paroles amères  ?

La femme se souvient-elle d’un péché   qui tra-
vaille sa conscience ? Pense-t-elle que son mal-

heur est une punition divine et qu’Éliya

 a été  le

messager de Dieu apportant la mort ? La Bible
ne le dit pas, mais une chose est claire : la veuve
n’accuse Dieu d’aucune injustice.

Éliya est bouleversé  : l’enfant est mort et en
plus sa mère  pense que le prophète  est respon-
sable de cette perte qui la laisse anéantie.  Il
monte donc le corps inerte du garçon  dans la
chambre haute, puis s’exclame : «


Ô Jéhovah

mon Dieu, est-ce aussi sur cette veuve chez qui
je réside  comme étranger que tu dois faire venir
du mal en faisant mourir son fils ? » Si Jéhovah
laisse cette femme bonne et hospitalière  souffrir
davantage, Son nom risque d’être  sali. Le pro-
phète  ne peut supporter cette idée.  Alors il sup-
plie : «


Ô Jéhovah  mon Dieu, s’il te plaît,  fais

que l’âme  de cet enfant revienne en lui » (1 Rois
17:20, 21).
« VOIS, TON FILS EST VIVANT »

Jéhovah  écoutait. La veuve a nourri son pro-
phète  et a fait preuve de foi. Il semble que Dieu
a laissé  l’enfant tomber malade et mourir parce
qu’il savait qu’il allait le ressusciter et que sa ré-
surrection, la première  que rapportent les


Écri-

tures, donnerait espoir aux générations   futures.
Quand


Éliya l’implore, Jéhovah  ramène  l’enfantà la vie. Songe à la joie sans bornes de la veuve

lorsque le prophète  lui dit : « Vois, ton fils est vi-
vant » ! Elle lui répond  alors : « Maintenant, oui,
je sais vraiment que tu es un homme de Dieu et
que la parole de Jéhovah  dans ta bouche est véri-
dique » (1 Rois 17:22-24).

Le récit  n’en dit pas plus sur cette femme.
Étant donné  que Jésus  parle d’elle en bien, on
peut penser qu’elle a servi Jéhovah  fidèlement
jusqu’à  la fin de sa vie (Luc 4:25, 26). Quoi qu’il
en soit, son histoire nous enseigne que Dieu bé-
nit ceux qui font du bien à ses serviteurs (Mat.
25:34-40). Elle montre que Dieu pourvoit aux be-
soins de ses fidèles,  même  dans des situations
critiques (Mat. 6:25-34). Elle prouve que Jého-
vah a le désir,  mais aussi la capacité,  de res-
susciter les morts (Actes 24:15). Autant de bon-
nes raisons de se souvenir de la veuve de
Tsarphath !



JÉHOVAH

 est l’Auteur de la famille (Éph.


 3:14, 15). Bien qu’ap-

partenant à la même  famille, nous avons nos particularités  et
avons baigné  dans des contextes différents.  Certains ont vécu
avec leurs parents de leur naissance jusqu’à  l’âge  adulte. D’au-
tres les ont perdus dans des circonstances dramatiques, comme
un accident ou la maladie. D’autres encore ne les ont jamais
connus.

2 Dans la famille des adorateurs de Jéhovah,  les histoires dif-
fèrent  également. Peut-être  as-tu été  « élevé  dans la vérité   »,
comme on le dit parfois, et tes parents t’ont-ils inculqué  les
principes divins (Deut. 6:6, 7).


À moins que, comme des mil-

liers d’autres, tu aies connu la vérité   grâce  à la prédication
(Rom. 10:13-15 ; 1 Tim. 2:3, 4).

3Malgré   les particularités  que nous venons de mentionner,
nous avons des points communs. Tous nous subissons les con-
séquences  de la désobéissance   d’Adam. Nous avons hérité   l’im-
perfection, le péché   et la mort (Rom. 5:12). Toutefois, étant pra-

1, 2. En quoi nos histoires familiales et spirituelles peuvent-elles diffé-
rer ?
3. Qu’avons-nous tous en commun ?

Jéhovah
pourvoit à nos besoins
et nous protège

« Parce qu’il a mis son affection sur moi, je vais aussi le faireéchapper. Je vais le protéger  parce qu’il a appris à connaître
mon nom » (PS. 91:14).

QUE RÉPONDRAIS-TU

 ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Pourquoi peut-on dire que
Jéhovah  pourvoit amplement
à nos besoins ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Quel rôle  Jésus  a-t-il joué
dans la réconciliation
des humains avec Dieu ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Comment Jéhovah
protège-t-il  ceux
qui l’aiment
et lui obéissent  ?

16 LA TOUR DE GARDE
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tiquants du vrai culte, c’est à juste titre
que nous appelons Jéhovah  « notre Père  ».
Au nom du peuple choisi par Dieu dans
l’Antiquité,  Isaïe  64:8 déclare  : «


Ô Jého-

vah, tu es notre Père.  » De plus, Jésus  a
commencé  ainsi la prière  qu’il nous a lais-
sée  pour modèle  : « Notre Père  dans les
cieux, que ton nom soit sanctifié  » (Mat.
6:9).

4

Étant le peuple qui invoque avec foi le

nom divin, nous recevons de notre Père
céleste  les soins et la protection dont nous
avons besoin. Le psalmiste cite d’ailleurs
Jéhovah  en ces termes : « Parce qu’il [un
véritable  adorateur] a mis son affection
sur moi, je vais aussi le faire échapper.
Je vais le protéger  parce qu’il a appris à
connaître  mon nom » (Ps. 91:14). En ef-
fet, avec amour, Jéhovah  Dieu nous faitéchapper à nos ennemis et nous protège
afin que nous ne soyons pas détruits.

5Examinons  trois points importants
qui augmenteront notre reconnaissance
envers notre Père  céleste  : 1) Il pourvoit à
nos besoins, 2) il nous protège  et 3) il est
notre meilleur Ami. Tout en passant ces
points en revue, méditons  sur notre rela-
tion avec Dieu et cherchons comment ho-
norer le Père  qu’il est pour nous. Réflé- 
chissons également aux bienfaits que
Jéhovah  réserve  à ceux qui s’approchent
de lui (Jacq. 4:8).

JÉHOVAH

 POURVOIT


À NOS BESOINS

6«  Tout beau don et tout présent  par-
fait vient d’en haut, car il descend du Père
des lumières  célestes  », a écrit le disciple
Jacques (Jacq. 1:17). La vie elle-même  est
un magnifique don de Jéhovah  (Ps. 36:9).
Celui qui l’emploie pour faire la volonté
divine reçoit  de nombreuses bénédictions 
dès  à présent  et nourrit l’espérance  de vi-
vre éternellement dans le monde nouveau

4, 5. Quel examen augmentera notre recon-
naissance envers notre Père,  Jéhovah  ?
6. Cite une façon  dont Jéhovah  se révèle   l’Au-
teur de « tout beau don ».

(Prov. 10:22 ; 2 Pierre 3:13). Mais com-
ment est-ce possible, compte tenu des
conséquences  tragiques de la désobéis- 
sance d’Adam ?

7Assurément,   Jéhovah  pourvoit à nos
besoins plus que généreusement   et d’in-
nombrables manières.  Par exemple, sa fa-
veur imméritée   vient à notre secours.
Ayant tous hérité   l’imperfection de no-
tre premier père  terrestre, nous sommes
en effet tous pécheurs  (Rom. 3:23). Mais
par amour, Jéhovah  a pris une initiative
qui nous permet d’entretenir une relationétroite avec lui. « Par là  a été  manifesté
dans notre cas l’amour de Dieu, a écrit
l’apôtre  Jean, parce que Dieu a envoyé  son
Fils unique-engendré  dans le monde pour
que nous puissions obtenir la vie par son
intermédiaire.  L’amour est à cet égard,
non pas que nous avons aimé  Dieu, mais
qu’il nous a aimés  et a envoyé  son Fils
comme sacrifice propitiatoire pour nos
péchés   » (1 Jean 4:9, 10).

8Au  XIXe siècle  av. n. è., un évène-
ment prophétique  a révélé    toute la va-
leur du don fait par Jéhovah  pour que les
humains obéissants  vivent éternellement.
Hébreux  11:17-19 explique : « Par la foi,
Abraham, lorsqu’il a été  mis à l’épreuve,
a pour ainsi dire offert Isaac, et l’homme
qui avait reçu  les promesses avec joie
tenta d’offrir son fils unique-engendré,
alors qu’il lui avait été  dit : “Ce qui sera
appelé  ‘ta semence’ viendra par Isaac.”
Mais il a estimé  que Dieu pouvait même
le relever d’entre les morts ; et c’est de
là  qu’il l’a aussi reçu  en manière  d’exem-
ple. » Le parallèle  est évident : Jéhovah
a offert son Fils, Jésus  Christ, en faveur
du monde des hommes (lire Jean 3:16,
36).
7. Quelle initiative Dieu a-t-il prise pour nous
permettre d’entretenir une relation étroite avec
lui ?
8, 9.


À quoi Jéhovah  a-t-il pourvu à l’époque

d’Abraham et d’Isaac ? (voir illustration du
titre).



9Comme  Isaac a dû  être soulagé
d’échapper  à une mort sacrificielle ! Il a
sûrement  été  très  reconnaissant à Jéhovah
d’avoir pourvu à un sacrifice de rempla-
cement : un bélier  pris au piège  dans un
fourré  (Gen. 22:10-13). Fort à propos, le
théâtre   de cet évènement  en est venu à
s’appeler « Jéhovah-Yiré   », expression
qui signifie « Jéhovah  Pourvoira » (Gen.
22:14 ; note).

IL POURVOIT

À UN MOYEN

DE RÉCONCILIATION



10Quand  nous méditons  sur la façon
extraordinaire dont Jéhovah  pourvoit à
nos besoins, nous reconnaissons, comme
Paul, le rôle  essentiel joué  par Jésus
Christ. L’apôtre  a écrit : « Nous avons jugé
ceci : qu’un seul homme est mort pour
tous ; ainsi donc, tous étaient morts ; et il
est mort pour tous afin que ceux qui vi-
vent ne vivent plus pour eux-mêmes,
mais pour celui qui est mort pour eux et aété  relevé  » (2 Cor. 5:14, 15).

11Par  amour pour Dieu et considérant
comme un honneur inestimable de le
servir, les chrétiens  du Ier siècle  ont ac-
cepté  avec joie « le ministère  de la réconci-
liation ». Leur œuvre consistant à prêcher
et à faire des disciples offrait aux hu-
mains sincères  la possibilité  de se récon-
cilier avec Dieu, de jouir de son amitié,
puis de devenir ses enfants spirituels. Au-
jourd’hui, les serviteurs oints de Jéhovah
remplissent le même  ministère.  Ce qu’ils
accomplissent en qualité  d’ambassadeurs
de Dieu et de Christ permet aux humains
bien disposés  d’être  attirés  par Jéhovah
et de devenir croyants (lire 2 Corinthiens
5:18-20 ; Jean 6:44 ; Actes 13:48).

12Reconnaissants  à Jéhovah  pour ses
dons inestimables, tous les chrétiens  qui

10, 11. Qui montre l’exemple dans « le minis-
tère  de la réconciliation  », et de quelle façon  ?
12, 13. Comment pouvons-nous montrer à Jé-
hovah notre reconnaissance pour ses nom-
breux dons ?

ont l’espérance  terrestre participent à la
prédication  du Royaume aux côtés   des
oints. Dans cette œuvre, nous nous ser-
vons de la Bible, autre don magnifique de
Dieu (2 Tim. 3:16, 17). Par un usage ha-
bile des


Écritures inspirées,  nous offrons à

notre prochain la possibilité  d’obtenir la
vie éternelle. Dans cette tâche,  chacun de
nous dépend  d’un autre don encore ve-
nant de Jéhovah  : l’esprit saint (Zek. 4:6 ;
Luc 11:13). Ce que produit cette œuvre
est remarquable, comme le reflète  chaqueédition de l’Annuaire des Témoins  de Jého-
vah. Quel honneur de participer à cette
œuvre, à la louange de notre Père,  l’Au-
teur de dons merveilleux !

13Compte  tenu de tout ce que Dieu
nous donne, demandons-nous : « Est-ce
que je fais tout ce que je peux dans le mi-
nistère  pour exprimer à Jéhovah  la pro-
fondeur de ma reconnaissance ? De quel-
les façons  puis-je devenir un prédicateur
de la bonne nouvelle plus efficace ? »
Nous pouvons manifester à Dieu no-
tre reconnaissance pour ses dons magni-
fiques en continuant d’accorder la prio-
rité  au Royaume. Il fera alors en sorte
que nous ne manquions de rien (Mat.
6:25-33). Cet amour qu’il nous porte nous
pousse sûrement  à faire tout notre pos-
sible pour lui plaire et réjouir  son cœur
(Prov. 27:11).

14Le  psalmiste David a chanté  : « Je
suis affligé  et pauvre. Jéhovah  lui-même
tient compte de moi. Tu es mon aide et
Celui qui me fait échapper » (Ps. 40:17).
Jéhovah  ne cesse de faire échapper ses
serviteurs pris collectivement, surtout
quand ils sont durement persécutés   ou
harcelés  par leurs ennemis. Quel bon-
heur, dans de telles circonstances, de bé-
néficier  de l’aide de Dieu et des nombreux
dons spirituels qu’il nous fait continuelle-
ment !

14.Comment  Jéhovah  fait-il échapper son
peuple ?

18 LA TOUR DE GARDE
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JÉHOVAH

 NOUS PROTÈGE




15Un  père  plein d’amour ne se limite
pas à subvenir aux besoins de ses enfants,
il cherche à les protéger.  Il vient naturel-
lement à leur secours quand ils sont en
danger. Un frère  se souvient d’un incident
survenu quand il était petit. En revenant
de prédication,  son père  et lui ont dû  tra-
verser un cours d’eau qu’une forte pluie
survenue dans la matinée  avait fait débor-
der. Le seul moyen était de sauter d’une
pierre à l’autre. Le garçon,  qui devançait
son père,  a perdu l’équilibre,  est tombé
dans l’eau et a coulé  à deux reprises. Très
vite, le père  l’a fermement attrapé  par
l’épaule  et l’a sauvé  de la noyade. On ima-
gine la reconnaissance du fils ! De même,
notre Père  céleste  nous sauve du torrent
déchaîné    qu’est ce monde mauvais, et de
son chef, Satan. Jéhovah  est sans conteste

15. Illustre comment un père  bienveillant cher-
che à protéger  son enfant.

le meilleur Protecteur qui soit (Mat. 6:13 ;
1 Jean 5:19).

16 La protection bienveillante que Jého-
vah peut offrir est bien illustrée  par ce
qu’il a fait pour les Israélites  après  les
avoir délivrés   de l’esclavage égyptien et
leur avoir miraculeusement fait traverser
la mer Rouge en 1513 av. n. è. Après  une
longue marche dans le désert  en direction
du mont Sinaï,  la nation est arrivée  à Re-
phidim.

17Compte  tenu de la prophétie  de Jé-
hovah consignée  en Genèse  3:15, Satan
devait chercher avec acharnement des oc-
casions d’attaquer les vulnérables  Israé-
lites. Il s’est notamment servi des Ama-
léqites,  ennemis farouches du peuple de
Dieu (Nomb. 24:20). Mais regarde ce que
Jéhovah  a accompli par l’intermédiaire

16, 17. Comment Jéhovah  a-t-il soutenu et pro-
tégé   les Israélites  en guerre contre les Amalé-
qites ?

Jéhovah  peut se servir de nos compagnons chrétiens  pour nous aiderà rester fidèles  dans les épreuves
(voir paragraphes 18-20).
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de quatre hommes fidèles  : Josué,  Moïse,
Aaron et Hour. Pendant que Josué  com-
battait les Amaléqites,  Moïse,  Aaron et
Hour étaient postés  sur une colline.
Quand Moïse  levait les mains, les Israé-
lites l’emportaient. Quand ses mains ontété  lourdes, Aaron et Hour les ont soute-
nues. C’est donc grâce  à l’aide et à la pro-
tection de Jéhovah  que « Josué  vainquit
[...] Amaleq et son peuple » (Ex. 17:8-13).
Moïse  a alors bâti  un autel et l’a appelé
« Jéhovah-Nissi  », ce qui signifie « Jéhovah
est ma Perche-Signal » (lire Exode 17:14,
15 ; note).


À L’ABRI DES GRIFFES DE SATAN

18Jéhovah   protège  ceux qui l’aiment
et lui obéissent.  Comme les Israélites  à
Rephidim, face à l’ennemi, nous re-
cherchons la sécurité   auprès  de Dieu. Il
nous a souvent protégés   collectivement,
et il nous préserve  des griffes du Diable.
Songe au nombre de fois où  il a protégé 
nos frères  qui maintenaient leur neutra-
lité  chrétienne.  Ce fut le cas durant l’épo-
que nazie en Allemagne et dans d’autres
pays dans les années  1930 et au début  des
années  1940. Des récits  parus dans nos
Annuaires et des biographies montrent
comment Dieu a protégé   ses serviteurs en
temps de persécution.  Les lire et les médi-
ter fortifiera notre confiance en Jéhovah,
notre Refuge (Ps. 91:2).

19L’organisation  de Jéhovah  et les pu-
blications qu’elle produit nous adressent
des conseils destinés  à nous protéger.
Réfléchis   à l’utilité  de conseils reçus  ré-
cemment. Tandis que le monde s’enfonce
dans son bourbier de débauche  et de
pornographie, Jéhovah  nous adresse des
rappels pressants et nous offre une aide
pratique contre les dangers d’ordre mo-
ral. Par exemple, nous recevons des mises
en garde paternelles contre les mauvai-
ses fréquentations  auxquelles nous expo-

18, 19. Quelle protection Dieu fournit-il à ses
serviteurs des temps modernes ?

serait un mauvais usage des réseaux  so-
ciaux (1 Cor. 15:33).

20Comment  prouverons-nous que
nous sommes des « enseignés  de Jého-
vah » ? En obéissant  rigoureusement à ses
ordres (Is. 54:13). Dans les havres de sé-
curité  que sont nos congrégations,  nous
trouvons la direction et la protection dont
nous avons besoin, parce qu’elles comp-
tent des anciens, des hommes fidèles,  qui
prodiguent une aide et des conseils spi-
rituels (Gal. 6:1). C’est en grande partie
par ces « dons en hommes » que Jéhovah
nous exprime sa tendre affection (Éph.




4:7, 8). Comment devrions-nous y réagir  ?
La soumission et l’obéissance  volontaires
sont bénies  par Jéhovah  (Héb.  13:17).

21Soyons  déterminés   à nous laisser
guider par l’esprit saint, autrement dit à
nous soumettre à la direction de notre
Père  céleste.  Méditons  par ailleurs sur la
vie de son Fils, Jésus  Christ, dont nous
nous efforçons  de suivre l’exemple hors
du commun. Ayant obéi  jusqu’à  la mort,
Christ a reçu  une récompense  inestimable
(Phil. 2:5-11). Si nous mettons notre con-
fiance en Dieu de tout notre cœur, nous
recevrons nous aussi de grands bienfaits
(Prov. 3:5, 6). Alors continuons de voir
en Jéhovah  Celui qui pourvoit à nos be-
soins et nous protège  comme personne ne
pourrait le faire. Quelle joie et quel hon-
neur de le servir ! Mais augmentons en-
core notre amour pour lui en réfléchissant  à ce troisième  bienfait qu’il nous accorde :
son amitié.  L’article qui suit montre en
quel sens Jéhovah  est notre meilleur Ami.

Tu  trouveras des exemples de telles mises en
garde dans les articles « Bien utiliser Internet », dans
La Tour de Garde du 15 août  2011, pages 3-5, et « Mé-
fiez-vous des pièges  du Diable » et « Tenez ferme
et échappez aux pièges  de Satan », dans celle du
15 août  2012, pages 20-29.

20. Quelle protection et quelle direction la con-
grégation  chrétienne  nous procure-t-elle ?
21.a)Quelle   devrait être notre détermina-
tion ? b) Qu’étudierons-nous  dans l’article qui
suit ?



« TEL père,  tel fils », dit-on souvent. Et c’est vrai. Les enfants
héritant  des gènes  de leurs parents, en général   ils leur ressem-
blent beaucoup. Or Jéhovah,  notre Père  céleste,  est Celui qui
donne la vie (Ps. 36:9). Et ses enfants humains lui ressemblent
dans une certaine mesure.


Étant créés   à son image, nous pos-

sédons  la faculté  de raisonner et de tirer des conclusions, mais
aussi de nouer et d’entretenir des amitiés  (Gen. 1:26).

2 Jéhovah  peut devenir notre meilleur Ami. Une telle amitié
se fonde sur l’amour qu’il nous porte, et sur notre foi en lui et
en son Fils. Jésus  a déclaré   : « Dieu a tellement aimé  le monde
qu’il a donné  son Fils unique-engendré,  afin que tout homme
qui exerce la foi en lui ne soit pas détruit  mais ait la vie éter-
nelle » (Jean 3:16). De nombreux personnages bibliques ontété  très  proches de Jéhovah.  Intéressons-nous  à deux d’entre
eux.

« ABRAHAM MON AMI »
3Au  sujet de l’ancêtre  des Israélites,  Jéhovah  a eu ces pa-

roles : « Abraham mon ami » (Is. 41:8). La note portant sur
2 Chroniques 20:7 présente  également le patriarche comme
l’ami de Dieu. Sur quoi était fondée  l’amitié  durable qui liait

1.

Étant créés   à l’image de Dieu, quelles facultés  possédons-nous  ?

2. Sur quoi se fonde l’amitié  avec Jéhovah  ?
3, 4. Sous le rapport de l’amitié  avec Jéhovah,  compare Abraham et ses
descendants.

Jéhovah
est notre meilleur Ami

« Abraham [...] fut appelé  “ami de Jéhovah”  » (JACQ. 2:23).

QUE RÉPONDRAIS-TU

 ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Sur quoi se fonde l’amitié
avec Jéhovah  ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Selon Psaume 15:3, 5,
qu’attend Dieu de celui
qui veut être son ami ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

Qu’est-ce qui nous aidera
à ouvrir notre cœur à notre
meilleur Ami ?
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cet homme fidèle  à son Créateur  ? La foi
(Gen. 15:6 ; lire Jacques 2:21-23).

4Les  descendants d’Abraham qui ont
formé  l’Israël  antique avaient à l’origine
Jéhovah  pour Père  et Ami. Malheureu-
sement, cette nation a perdu son ami-
tié  avec Dieu. Pourquoi ? Parce qu’elle a
cessé  d’avoir foi en ses promesses.

5Plus  tu en apprends sur Jéhovah,
plus tu as foi en lui et plus tu l’ai-
mes. Souviens-toi du jour où  tu as dé-
couvert qu’il est une Personne réelle,  unêtre avec qui tu peux tisser une rela-
tion étroite. Tu as aussi appris qu’à  cause
de la désobéissance   d’Adam, tous les hu-
mains sont nés  dans le péché   et se trou-
vent, de ce fait, éloignés  de Dieu (Col.
1:21). Puis tu as compris que ton Père  cé-
leste n’est pourtant pas un être distant
que tu n’intéresses  pas. Après  avoir dé-
couvert qu’il a fourni le sacrifice rédemp-
teur de Jésus  et avoir exercé  la foi dans
ce sacrifice, tu as commencé  à nouer des
liens d’amitié  avec Dieu.

6Aujourd’hui,  demande-toi : « Est-ce
que je continue d’affermir mon amitié
avec Dieu ? Ma confiance en lui est-elle
forte, et mon amour pour mon Ami, Jé-
hovah, s’intensifie-t-il de jour en jour ? »
L’autre personnage très  proche de Jého-
vah dont nous allons parler est Guidéôn. 
Réfléchissons   attentivement à l’excellent
exemple qu’il nous laisse.

« JÉHOVAH

 EST PAIX »

7Le  juge Guidéôn   a servi Jéhovah
après  l’entrée  en Terre promise et durant
une période  mouvementée  de l’histoire
de la nation d’Israël.  Juges chapitre 6 re-
late qu’à  Ophra un ange de Jéhovah  lui a

5, 6. a) Comment Jéhovah  est-il devenu ton
Ami ? b) Quelles questions devrions-nous nous
poser ?
7-9.a)Quelle   situation extraordinaire Gui-
déôn   a-t-il vécue,  et quel effet a-t-elle eu ? (voir
illustration du titre). b) Comment pouvons-
nous tisser des liens avec Jéhovah  ?

rendu visite. En ce temps-là,  les Madiani-
tes, un peuple voisin, constituaient une
réelle  menace pour Israël.  C’est pour-
quoi Guidéôn   battait le blé,  non pas en
plein air, mais dans un pressoir à vin, où
il pouvait rapidement cacher le précieux
grain. Surpris qu’un ange lui apparaisse
et l’appelle « homme fort et vaillant »,
Guidéôn   lui demande si Jéhovah,  qui a
délivré   d’Égypte


 les Israélites,  va vrai-

ment leur venir en aide à présent.  Par-
lant de la part du Créateur,  l’ange lui as-
sure que Jéhovah  le soutient.

8 Guidéôn   se demande comment il lui
sera possible de « sauve[r] Israël  de
la paume de Madiân  ». La réponse  est
claire : « C’est que je serai avec toi, dit Jé-
hovah, et tu abattras Madiân  à coup sûr,
comme si c’était  un seul homme » (Juges
6:11-16). Cherchant sans doute encore à
comprendre comment ce sera possible,
Guidéôn   demande un signe. Comme
tu peux le constater, cette conversation
laisse clairement transparaître  que Gui-
déôn   considérait  Jéhovah  comme une
Personne réelle.

9Ce  qui s’est produit ensuite a ren-
forcé  la foi de Guidéôn   et l’a rapproché
de Dieu. Guidéôn   a préparé   un repas et
l’a servi à l’ange. L’ange a alors touché
les aliments avec un bâton  et un feu mi-
raculeux les a consumés.  Le juge a donc
compris que l’ange était vraiment un re-
présentant  de Jéhovah.  Effrayé,  il s’estécrié  : « Hélas  ! Souverain Seigneur Jého-
vah ! C’est que j’ai vu l’ange de Jéhovah
face à face ! » (Juges 6:17-22). Cette ren-
contre a-t-elle dressé  un obstacle entre
Guidéôn   et son Dieu ? Au contraire !
Guidéôn   a vu Jéhovah  sous un angle tel
qu’il s’est senti en paix avec lui. Pour-
quoi l’affirmer ? Parce que l’autel qu’il
a bâti  en ce lieu a été  appelé  « Jého-
vah-Shalom ». Ce nom signifie « Jého-
vah est Paix » (lire Juges 6:23, 24 ;
note).


À méditer  sur ce que Jéhovah  fait

pour nous chaque jour, nous nous ren-



dons compte qu’il est un véritable  Ami.
Quand nous le prions régulièrement,   no-
tre paix augmente et notre amitié  avec
lui se renforce.

QUI SERA L’« HÔTE



DE LA TENTE DE JÉHOVAH

 » ?

10Si  nous voulons Jéhovah  pour ami,
il nous faut toutefois remplir certaines
conditions. Dans un chant consigné  en
Psaume 15, David mentionne ce que Jé-
hovah réclame  d’un « hôte  de [s]a tente »,
c’est-à-dire  d’un ami (Ps. 15:1). Arrêtons-
nous sur deux de ces conditions : ne pas
calomnier, et se comporter honnêtement
en toutes choses. David dit en effet de
l’hôte  de la tente de Jéhovah  : « Il n’a pas
calomnié  avec sa langue » et « contre l’in-
nocent il n’a pas pris de pot-de-vin » (Ps.
15:3, 5).

11 Dans un autre psaume, David a fait
sous inspiration divine cette mise en
garde : « Préserve  ta langue de ce qui
est mauvais » (Ps. 34:13). Si nous ne sui-
vons pas ce conseil, nous risquons de
creuser un fossé  entre notre Père  céleste,
le Dieu de droiture, et nous-mêmes.  En
réalité,   la calomnie est une caractéristi-
que de son ennemi juré,  Satan le Diable.
Le terme « Diable » dérive  d’un mot grec
qui signifie « calomniateur ». Maîtriser
les propos que nous tenons sur les autres
préserve  nos liens avec Jéhovah.  C’est
particulièrement  vrai quand les concer-
nés  sont des hommes nommés  à des
fonctions dans la congrégation  (lire Hé-
breux 13:17 ; Jude 8).

12Les  serviteurs de Jéhovah  se carac-
térisent  également par leur honnêteté   ;
ils n’exploitent pas leur prochain. L’apô-

10. Selon Psaume 15:3, 5, qu’attend Jéhovah
de ceux qui veulent être ses amis ?
11. Pourquoi se retenir de calomnier qui que ce
soit ?
12, 13. a) Pourquoi devons-nous être honnê-
tes en toutes choses ? b) Quel effet notre hon-
nêteté   a-t-elle sur d’autres ?

tre Paul a écrit : « Priez pour nous, car
nous avons la conviction d’avoir une
conscience droite, étant donné  que nous
voulons nous conduire d’une manière
droite en toutes choses » (Héb.  13:18).
Déterminés   à « nous conduire d’une ma-
nière  droite en toutes choses », nous ne
profitons pas de nos frères  chrétiens.  Par
exemple, si nous avons un frère  pour em-
ployé,  veillons à ce qu’il soit traité  de fa-
çon équitable et payé  selon les clauses du
contrat d’embauche. En qualité  de chré-
tiens, nous traitons honnêtement  nos
employés  et qui que ce soit d’autre. Et
si nous sommes l’employé  d’un frère,  at-
tention à ne pas profiter de la situation
en réclamant  des avantages.

13 Les éloges venant de personnes qui
ont affaire aux Témoins  de Jéhovah  ne
sont pas rares. Remarquant que les Té-
moins sont de parole, le directeur d’une
grosse entreprise de bâtiment  a dit :
« Vous vous en tenez toujours à ce que
vous avez convenu » (Ps. 15:4). Un tel
comportement entretient notre amitié
avec Jéhovah.  De plus, il rend gloire à no-
tre Père  céleste  aimant.

AIDE TON PROCHAIN
À DEVENIR AMI DE JÉHOVAH




14Beaucoup  de personnes que nous
rencontrons dans le ministère  croient
peut-être  en Dieu, mais ne le considè-
rent pas comme leur meilleur Ami. Que
pouvons-nous faire pour elles ? Regarde
les instructions que Jésus  a données
aux 70 disciples qu’il a envoyés  prêcher
deux par deux : « Partout où  vous entre-
rez dans une maison, dites d’abord :
“Paix à cette maison.” Et s’il y a là  un
ami de la paix, votre paix reposera sur
lui. Mais si ce n’est pas le cas, elle re-
viendra vers vous » (Luc 10:5, 6). Un
abord amical peut attirer les gens à la

14, 15. Dans le ministère,  comment pouvons-
nous aider notre prochain à devenir ami de
Jéhovah  ?
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vérité.   Il peut par ailleurs faire retomber
l’hostilité  d’un interlocuteur et l’amenerà se montrer plus réceptif  une prochaine
fois.

15Quand  nous rencontrons une per-
sonne imprégnée   de fausse religion ou
qui suit des coutumes contraires aux
Écritures, nous restons aimables et paci-
fiques.


À nos réunions,  nous accueillons

chaleureusement ceux qui, déçus   par la
société   actuelle, veulent en savoir plus
sur le Dieu que nous adorons. La rubri-
que « La Bible transforme des vies » rap-
porte de nombreux faits de ce genre.

COMPAGNONS DE TRAVAIL
DE NOTRE MEILLEUR AMI

16Il  est courant que des personnes
qui travaillent ensemble nouent une ami-

16. En quel sens pouvons-nous être considérés 
comme amis et « compagnons de travail » de
Jéhovah  ?

tié  étroite. Tout humain voué  à Jéhovah
a l’honneur d’être  considéré   comme son
ami et son « compagno[n] de travail »
(lire 1 Corinthiens 3:9). En effet, quand
nous prêchons  et faisons des disciples,
notre compréhension  des merveilleuses
qualités  de notre Père  céleste  s’affine.
Nous voyons comment son esprit saint
participe à notre formation de prédica-
teurs de la bonne nouvelle.

17 Plus nous prêchons,  plus nous nous
sentons proches de Jéhovah.  Par exem-
ple, nous voyons comment il contre-
carre les plans de nos adversaires. Songe
par ailleurs aux quelques années  écou-
lées.  Ne voyons-nous pas clairement la
façon  dont il nous guide ? Nous som-
mes émerveillés  par la nourriture spi-
rituelle de qualité  que notre Père  af-
fectueux nous fournit sans interruption.
Les programmes des assemblées  révè- 
lent qu’il connaît  bien nos difficultés  et
nos besoins. Une famille a ainsi exprimé
sa gratitude pour une assemblée  de dis-
trict : « Le programme a vraiment tou-
ché  notre cœur. Nous avons ressenti à
quel point Jéhovah  aime chacun de nous
et veut notre bonheur. » Un couple d’Al-
lemands a quant à lui exprimé  sa re-
connaissance pour l’accueil chaleureux
dont il a fait l’objet en Irlande lors d’une
assemblée  de district spéciale,  puis a
ajouté  : « Mais nos plus profonds remer-
ciements vont à Jéhovah  et à son Roi, Jé-
sus Christ. Ils nous ont invités  à ap-
partenir à cette nation réellement  unie.
Nous ne nous contentons pas de parler
de l’unité,  nous la vivons chaque jour.
Ce que nous avons vécu  durant cette as-
semblée  spéciale  à Dublin nous rappel-
lera toujours l’honneur inestimable que
nous avons de servir notre grand Dieu
avec vous tous. »

17. Comment la nourriture spirituelle que nous
recevons aux assemblées  prouve-t-elle que
Jéhovah  est notre Ami ?

Nous aidons notre prochain à devenir l’ami de Jéhovah
(voir paragraphes 14, 15).



DES AMIS COMMUNIQUENT
18Une  bonne communication ren-

force l’amitié.


À l’ère  d’Internet et des
technologies de communication, on se
sert beaucoup des réseaux  sociaux
et des textos. Toutefois, dans quelle
mesure communiques-tu personnelle-
ment avec ton meilleur Ami, Jéhovah  ?
C’est vrai qu’il est Celui qui « enten[d]
la prière  » (Ps. 65:2). Mais toi, à quelle
fréquence  prends-tu l’initiative de lui
parler ?

19Certains  adorateurs de Dieu ont du
mal à ouvrir leur cœur. C’est pourtant
ce que Jéhovah  veut que nous fassions
quand nous prions (Ps. 119:145 ; Lam.
3:41). Si nous avons du mal à mettre des
mots sur nos sentiments, nous ne som-
mes pas sans aide. Paul a écrit aux chré-
tiens de Rome : « Le problème,  le voici :
ce pour quoi nous devons prier comme
nous en avons besoin, nous ne le sa-
vons pas, mais l’esprit lui-même  solli-
cite pour nous avec des gémissements
qui n’ont pas été  exprimés.  Cependant,
celui qui scrute les cœurs sait quelle est
l’intention de l’esprit, parce que c’est se-
lon Dieu qu’il sollicite pour des saints »
(Rom. 8:26, 27). Méditer  sur les paroles
consignées  dans des livres bibliques tels
que celui de Job, des Psaumes et des Pro-
verbes nous aidera à exprimer à Jéhovah
ce que nous avons au plus profond de
nous.

20Quand  nous vivons une situation
pénible,  suivons le conseil que Paul, ins-
piré  par Dieu, a adressé  aux Philippiens :
« Ne vous inquiétez  de rien, mais en
tout, par la prière  et la supplication avec
action de grâces,  faites connaître  vos re-

18. Que pourrions-nous nous demander au su-
jet de notre communication avec Jéhovah  ?
19. Si nous avons du mal à ouvrir notre cœur à
Jéhovah,  de quelle aide disposons-nous ?
20, 21. Quel réconfort  trouvons-nous en Phi-
lippiens 4:6, 7 ?

quêtes  à Dieu. » Une communication
aussi franche avec notre meilleur Ami
nous apportera sans aucun doute récon-
fort et consolation, car Paul ajoute : « La
paix de Dieu, qui surpasse toute pensée,
gardera vos cœurs et vos facultés  menta-
les par le moyen de Christ Jésus  » (Phil.
4:6, 7). Continuons d’attacher du prixà l’incomparable « paix de Dieu » qui
garde réellement  notre cœur et nos facul-
tés  mentales.

21La  prière  nous aide à nous lier
d’amitié  avec Jéhovah.  Aussi, « pri[ons]
constamment » (1 Thess. 5:17). Puisse
cette étude renforcer notre précieuse  re-
lation avec Dieu et notre détermination à respecter ses justes exigences. Et pre-
nons le temps de méditer  sur les bien-
faits dont nous jouissons parce que Jého-
vah est bel et bien notre Père,  notre Dieu
et notre Ami.

Comment la prière  renforce-t-elle
notre amitié  avec Dieu ?
(voir paragraphe 21).
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Aux  jours de Jean le baptiseur, « le peuple était
dans l’attente et [...] tous raisonnaient dans leurs
cœurs à propos de Jean : “Ne serait-il pas peut-être
le Christ ?” » (Luc 3:15). Pourquoi les Juifs pou-
vaient-ils s’attendre à ce que le Messie apparaisse à
ce moment-là  ? Pour plusieurs raisons.

Après  la naissance de Jésus,  l’ange de Jéhovah
est apparu à des bergers qui surveillaient leurs trou-
peaux dans des champs près  de Bethléhem(1).  Il a
proclamé  : « Il vous est né  aujourd’hui un Sauveur,
qui est Christ le Seigneur — dans la ville de David »
(Luc 2:8-11). Ensuite, il y a eu avec l’ange « une mul-
titude de l’armée  céleste,  qui louait Dieu et disait :
“Gloire à Dieu là-haut  dans les hauteurs, et sur terre
paix parmi les hommes de bienveillance !” » (Luc
2:13, 14).

Cette annonce a certainement impressionné  les
humbles bergers. Ils se sont immédiatement  mis en
route pour Bethléhem.  Après  avoir trouvé  Joseph,
Marie et leur bébé,   Jésus,  « ils firent connaître  la pa-
role qui leur avait été  dite au sujet de ce petit en-
fant ». En conséquence,  « tous ceux qui entendirent

 La Bible ne dit pas qu’à  la naissance de Jésus,  les anges ont
chanté.

s’étonnèrent   des choses qui leur étaient dites par les
bergers » (Luc 2:17, 18). L’expression « tous ceux
qui entendirent » indique que les bergers n’ont pas
parlé  qu’à  Joseph et Marie. Ensuite, les bergers sont
rentrés  chez eux, « glorifiant et louant Dieu pour
toutes les choses qu’ils avaient entendues et vues,
comme elles le leur avaient été  annoncées  » (Luc
2:20). Manifestement, ces bergers n’ont pas gardé
pour eux les belles choses qu’ils avaient entenduesà propos du Christ !

Par la suite, Marie a amené  son premier-né  à Jé-
rusalem pour le présenter  à Jéhovah,  comme la Loi
de Moïse  le demandait. La prophétesse  Anne s’est
alors mise « à remercier Dieu et à parler de l’en-
fant à tous ceux qui attendaient la délivrance  de Jérusa-
lem(2) » (Luc 2:36-38 ; Ex. 13:12). Ainsi, la nouvelle
de l’apparition du Messie a continué  de se propa-
ger.

Plus tard, « des astrologues venus de l’Est arri-
vèrent  à Jérusalem,  en disant : “Où  est celui qui
est né  roi des Juifs ? Car nous avons vu son étoile

On  pourrait se demander comment les astrologues ont fait
le lien entre l’apparition de l’« étoile » dans l’Est et la naissance
du « roi des Juifs ». Se pourrait-il qu’ils aient entendu parler de
la naissance de Jésus  alors qu’ils traversaient Israël  ?

QUESTIONS DES LECTEURS

Quelles raisons les Juifs du Ier siècle
avaient-ils d’être  « dans l’attente » du Messie ?

1 2
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quand nous étions dans l’Est, et nous sommes ve-
nus lui rendre hommage” » (Mat. 2:1, 2). En appre-
nant cela, « le roi Hérode  fut troublé,  et tout Jérusa-
lem avec lui ; et, rassemblant tous les prêtres  en chef et
scribes du peuple, il se mit à leur demander où  le
Christ devait naître(3)  » (Mat. 2:3, 4). Bon nombre de
gens ont donc été  mis au courant que le futur Mes-
sie était arrivé.

D’après  Luc 3:15, déjà   cité,  des Juifs pensaient
que Jean le baptiseur était peut-être  le Christ. Mais
Jean a mis les choses au point : « Celui qui vient
après  moi est plus fort que moi, celui dont je ne suis
pas digne d’enlever les sandales. Celui-là  vous bap-
tisera avec de l’esprit saint et avec du feu » (Mat.
3:11). Ces paroles pleines de modestie ont sans au-
cun doute suscité  un intérêt   encore plus vif pour le
Messie.

Se peut-il que les Juifs du Ier siècle  aient calculé  le
moment où  le Messie arriverait grâce  à la prophé-
tie des 70 semaines contenue en Daniel 9:24-27 ?
C’est possible, mais rien ne permet de le certifier.
Par contre, une chose est sûre  : il existait, au temps
de Jésus,  quantité  d’interprétations  contradictoires
de cette prophétie,  et aucune ne correspond à la
compréhension  que nous en avons aujourd’hui.

Les Esséniens  enseignaient que deux Messies de-
vaient se manifester vers la fin d’une période  de
490 ans. Toutefois, on ne peut être certain qu’ils ba-
saient leurs calculs sur la prophétie  de Daniel. Et

 Notre compréhension  actuelle de la prophétie  des 70 semai-
nes est exposée  au chapitre 11 de Prêtons  attention à la prophétie  de
Daniel !.

même  si cela avait été  le cas, étant donné  que les
Esséniens  étaient une secte monastique juive (une
opinion aujourd’hui couramment admise), il est dif-
ficile d’imaginer que la grande majorité  des Juifs
aient pu être influencés  par les idées  d’un tel groupe
isolé.

Au IIe siècle  de n. è., des Juifs croyaient que les
70 semaines correspondaient à la période  allant de
la destruction du premier temple, en 607 av. n. è.,à la destruction du second temple, en 70 de n. è.
D’autres associaient l’accomplissement de cette
prophétie  à la période  des Maccabées,  au IIe siècle
av. n. è. Bref, tous n’étaient  pas d’accord sur la si-
gnification des 70 semaines.

Si la prophétie  des 70 semaines avait été  correc-
tement comprise au Ier siècle  de n. è., on aurait pu
s’attendre à ce que les apôtres  et d’autres chrétiens
du Ier siècle  s’en servent pour prouver que le Mes-
sie promis était bien arrivé  au moment prédit,  en la
personne de Jésus  Christ. Or, rien n’indique que ce
soit le cas.

Autre point intéressant  : les rédacteurs  des

Évan-

giles ont souvent signalé  que certaines prophéties
des


Écritures hébraïques   s’étaient  accomplies en Jé-

sus Christ (Mat. 1:22, 23 ; 2:13-15 ; 4:13-16). Pour-
tant, ils n’ont jamais fait le lien entre la venue de Jé-
sus sur terre et la prophétie  des 70 semaines.

En résumé,   on ne peut affirmer que la prophétie
des 70 semaines était correctement comprise aux
jours de Jésus.  Mais les


Évangiles fournissent deséléments  montrant que les Juifs avaient de solides

raisons d’être  « dans l’attente » du Messie.

3
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Les situations pénibles  peuvent avoir de terri-
bles conséquences.  Elles peuvent accaparer nos
pensées,  nous épuiser et même  changer notre
regard sur la vie. Jadis, le roi David a été  acca-
blé  d’épreuves.  Comment a-t-il réagi  ? Dans un
psaume touchant, il explique : « De ma voix je
me suis mis à appeler Jéhovah  à l’aide ; de ma
voix j’ai alors demandé  faveur à Jéhovah.  De-
vant lui j’épanchais  mon inquiétude  ; devant lui
j’exposais ma détresse,  quand mon esprit défail-
lait en moi. Alors toi, tu as connu ma route. »
Oui, humblement, David a prié  Dieu de l’aider
(Ps. 142:1-3).

Dans un autre psaume, David a chanté  : « J’ai
demandé  une chose à Jéhovah  — c’est ce que je
chercherai : Que j’habite dans la maison de Jého-
vah tous les jours de ma vie, pour contempler le
charme de Jéhovah  et pour regarder avec admi-
ration son temple » (Ps. 27:4). David n’était  pas
Lévite,  mais imagine-le, à l’extérieur  de la cour
sainte du tabernacle, tout près  du centre du vrai
culte, le cœur tellement gonflé  de gratitude qu’il
souhaite y passer le reste de sa vie pour « con-
templer le charme de Jéhovah  ».

Le terme « charme » désigne  la qualité  de
ce qui attire, ou plaît,  ou encore l’aspect agréa-
ble de quelque chose. David a toujours consi-
déré   avec admiration les dispositions prises par
Dieu pour le culte. Demande-toi : « Est-ce que
j’éprouve  les mêmes  sentiments que David ? »

« REGARDE AVEC ADMIRATION »
LES DISPOSITIONS DIVINES

Aujourd’hui, Jéhovah  ne prévoit  plus que ses
adorateurs utilisent un bâtiment  pour s’appro-
cher de lui. Il a plutôt  mis en place son grand
temple spirituel, les dispositions sacrées  pour le

vrai culte. Si tu « regard[es] avec admiration »
ces dispositions, tu pourras toi aussi « contem-
pler le charme de Jéhovah  ».

Réfléchis   à l’autel de l’holocauste en cuivre
qui se trouvait devant l’entrée  du tabernacle (Ex.
38:1, 2 ; 40:6). Cet autel représentait  la volonté
de Dieu d’accepter le sacrifice de la vie humaine
de Jésus  (Héb.  10:5-10). Pense à ce que cela si-
gnifie pour toi ! L’apôtre  Paul a écrit : « Lors-
que nous étions ennemis, nous nous sommes ré-
conciliés  avec Dieu grâce  à la mort de son Fils »
(Rom. 5:10). En exerçant  la foi dans le sang
versé  de Jésus,  tu deviens ami de Dieu, qui t’ac-
corde son approbation et sa confiance. Tu con-
nais alors « l’intimité  avec Jéhovah  » (Ps. 25:14).

Tes péchés   étant « effacés  », tu bénéficies 
d’« époques de rafraîchissement  » venant de
Jéhovah  (Actes 3:19). Ta situation est sembla-
ble à celle d’un condamné  à mort qui, regret-
tant ce qu’il a fait, change radicalement. Voyant
cela, un juge bienveillant se sent poussé  à vi-
der son casier judiciaire et annule sa peine de
mort. Quel soulagement et quel bonheur pour
ce condamné  ! Comme ce juge, Jéhovah  accorde
sa faveur aux humains repentants et annule leur
condamnation à mort.

PRENDS PLAISIR AU VRAI CULTE


À la maison de Jéhovah,  David a pu obser-
ver différents  aspects du vrai culte : le ras-
semblement de foules d’Israélites,  la lecture et
l’explication publiques de la Loi, la combustion
de l’encens et le service sacré  des prêtres  et des
Lévites  (Ex. 30:34-38 ; Nomb. 3:5-8 ; Deut. 31:9-
12). Ces aspects trouvent des parallèles  à notreépoque.

 Voir notre numéro  du 1er juillet 1996, pages 14-24.

« Contemple
le charme de Jéhovah  »
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Aujourd’hui comme par le passé,  « qu’il est
bon et qu’il est agréable  pour des frères  d’ha-
biter unis ensemble ! » (Ps. 133:1). Sur toute
la terre, « la communauté  des frères  » a connu
un accroissement prodigieux (1 Pierre 2:17).
La Parole de Dieu est lue et expliquée  lors de
nos réunions.  Par l’intermédiaire  de son orga-
nisation, Jéhovah  a mis en place un riche pro-
gramme d’enseignement. Nous recevons aussi
une abondante nourriture spirituelle imprimée,
pour notre étude individuelle et familiale. Un
membre du Collège  central a déclaré   : « C’est
en méditant  sur la Parole de Dieu, en réfléchis- 
sant à sa signification et en recherchant l’intelli-
gence et le discernement que j’ai rempli mon
existence de richesses et de satisfactions spiri-
tuelles. » En effet, la connaissance peut devenir
« agréable  à ton âme » (Prov. 2:10).

Chaque jour, les prières  que lui adressent
ses serviteurs et qu’il approuve montent vers
Jéhovah.  Pour lui, ces prières  sont comme le
doux parfum d’un encens de qualité  (Ps. 141:2).
N’est-il pas agréable  à ton âme de savoir que,
lorsque tu le pries humblement, Jéhovah  prend
un immense plaisir en toi ?

Moïse  a prié  : « Que le charme de Jého-
vah notre Dieu soit sur nous, et établis soli-
dement sur nous l’œuvre de nos mains » (Ps.
90:17). Jéhovah  bénit  le ministère  que tu effec-
tues avec zèle  (Prov. 10:22). Tu as peut-être  aidé
des personnes à connaître  la vérité.   Tu persévè- 
res peut-être  dans le ministère  depuis de nom-
breuses années  malgré  l’indifférence  des gens,
la maladie, une souffrance affective ou la per-
sécution  (1 Thess. 2:2). Dans tous les cas, tu
contemples « le charme de Jéhovah  » et tu
sais que tes efforts réjouissent  énormément  ton
Père  céleste.

« Jéhovah  est la portion de la part qui m’estéchue et de ma coupe, a chanté  David. Tu tiens
ferme mon lot. Les cordeaux sont tombés  pour
moi en des lieux agréables  » (Ps. 16:5, 6). Davidétait reconnaissant pour sa « portion », c’est-à-
dire les bonnes relations qu’il avait avec Jého-
vah et l’honneur de le servir. Comme lui, tu
rencontres peut-être  des épreuves, mais tu re-
çois tellement de bienfaits spirituels ! Conti-
nue donc à prendre plaisir au vrai culte et à
« regarder avec admiration » le temple spirituel
de Jéhovah  !

Dans les épreuves,
David priait humblement
Jéhovah  de l’aider.



30 LA TOUR DE GARDE

CETTE année  correspond au centenaire de la pre-
mière  projection du « Photo-Drame de la Créa-
tion », une présentation  visuelle impressionnante
conçue  pour bâtir  la foi des spectateurs dans le fait
que la Bible est la Parole de Dieu.


À une époque

où  la croyance en l’évolution,  la haute critique et
le scepticisme avaient affaibli la foi de beaucoup,
le « Photo-Drame » prenait la défense  du Créateur,
Jéhovah.

Charles Russell, qui était à la tête  des

Étudiants

de la Bible, cherchait sans cesse un moyen plus ef-
ficace pour propager rapidement la vérité   biblique.
Depuis plus de 30 ans, les


Étudiants de la Bible se

servaient de la page imprimée.  Et voilà  qu’une nou-
velle possibilité  s’offrait à eux : l’image animée.

L’ÉVANGILE




À L’ÉCRAN




Dans les années  1890, le cinéma  muet a fait son
apparition. En 1903, un film religieux a été  pro-
jeté  dans une église à New York. En 1912, alors
que l’industrie du cinéma  n’en était qu’à  ses bal-

butiements, frère  Russell a audacieusement entamé
les préparatifs  du « Photo-Drame ». Il avait com-
pris que ce moyen de communication pouvait faire
connaître  la vérité   biblique d’une façon  complète-
ment nouvelle par rapport à la page imprimée.

Le « Photo-Drame », d’une durée  totale de huit
heures, était souvent projeté  en quatre fois. Il con-
tenait 96 courts sermons bibliques lus par un célè- 
bre présentateur,  qui avait une des voix les plus con-
nues de l’époque.  De nombreuses scènes  étaient
accompagnées  de musique classique.


À l’aide de

phonographes, des frères  diffusaient les voix et la
musique, qu’ils synchronisaient habilement avec
des diapositives couleur ou avec des films reconsti-
tuant des histoires bibliques connues.

Nombre des diapositives et la plupart des sé-
quences filmées  provenaient de studios profession-
nels.


À Philadelphie, New York, Paris et Londres,

des artistes de métier  ont peint les diapositives à la
main sur des plaques de verre, ainsi que les films,
image par image. Les équipes du service artistique
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Il y a 100 ans, une épopée  de la foi
« Frère  Russell y paraît  plus vrai que nature ! »

(un spectateur du « Photo-Drame » en 1914).



du Béthel  ont aussi réalisé   un gros travail de pein-
ture, souvent pour fabriquer des diapositives de re-
change. En plus des séquences  achetées,  on a filmé à Yonkers (État


 de New York) des membres de la fa-

mille du Béthel  qui jouaient la scène  où  un ange
empêche  Abraham de sacrifier son fils Isaac (Gen.
22:9-12).

Un collaborateur de frère  Russell a dit à la presse
que cette technique « éveiller[ait] l’intérêt   de mil-
liers de personnes pour les


Écritures, bien plus que

tout ce qui a[vait] été  fait dans le passé  pour diffu-
ser desmessages religieux ». Les chefs religieux ont-
ils été  enthousiasmés  par cette belle initiative visantà toucher des foules spirituellement affamées  ? Au
contraire, d’une seule voix, ils ont violemment cri-
tiqué  le « Photo-Drame ». Certains ont même,  ou-
vertement ou avec ruse, tenté  d’empêcher  le public
de le voir.


À un endroit par exemple, un groupe de

ministres religieux a fait couper l’électricité. 
Malgré  tout, les théâtres   étaient pleins à craquer.

La projection était gratuite et, aux

États-Unis, elle

pouvait avoir lieu dans un maximum de 80 villes
par jour. Pour de nombreux spectateurs émerveil-
lés,  c’était  le premier « film parlant » qu’ils voyaient.
Grâce  à la chronophotographie, ils ont vu un oi-
sillon sortir de sa coquille, ainsi qu’une fleur s’ou-
vrir délicatement.  Des faits scientifiques mettaient

en valeur la sagesse impressionnante de Jéhovah.
Comme dit plus haut, en voyant à l’écran  frère  Rus-
sell présenter  l’introduction du « Photo-Drame »,
un spectateur a même  trouvé  qu’il y paraissait
« plus vrai que nature » !

UNE ŒUVRE MARQUANTE
Un auteur et historien du cinéma,  Tim Dirks, a

parlé  du « Photo-Drame » comme de la « première
œuvre majeure qui associait, de façon  synchroni-
sée,  du son (paroles enregistrées),  des séquences  fil-
mées  et des diapositives couleur projetées  par une
lanterne magique ». Des films avaient déjà   utilisé
certaines de ces techniques, mais pas toutes à la
fois, en particulier sur un thème  biblique. Et aucun
n’avait eu un tel succès  : environ neuf millions de
spectateurs en Amérique  du Nord, Europe, Austra-
lie et Nouvelle-Zélande  rien que la première  année  !

La première  du « Photo-Drame » a lieu à New
York, le 11 janvier 1914. Sept mois plus tard éclatera
le terrible conflit qu’on appellera Première  Guerre
mondiale. Mais cela n’empêchera  pas des foules en-
tières  de se rassembler, par toute la terre, pour voir
ce chef-d’œuvre, et de puiser du réconfort  dans ses
tableaux saisissants des bénédictions   qu’apportera
le Royaume. Sans conteste, le « Photo-Drame » a été
un évènement  exceptionnel de l’année  1914.

New York, 11 janvier 1914, première  du « Photo-Drame »,
dans ce beau théâtre   alors propriété   de l’Association
internationale des


Étudiants de la Bible (IBSA).

Des ouvreuses (des sœurs des congrégations  locales)
ont distribué  gratuitement des millions d’exemplaires
du Scénario,  qui contenait des images du « Photo-Drame ».
Les spectateurs recevaient aussi un insigne avec
une illustration de Jésus  enfant et l’inscription
« Paix ». Cet insigne rappelait à son possesseur
qu’il devait être un « fils de la paix ».
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Peu avant 1914, l’IBSA
a fait un effort colossal
pour prêcher  dans le monde
entier. Dans ce but, elle a
produit le « Photo-Drame
de la Création  ». Cela a été
un énorme investissement
en temps, en énergie et
en argent.

« Il brossait un tableau complet :
depuis la création  des étoiles jusqu’au glorieux
dénouement  du Règne  de mille ans de Christ »
(Stuart Barnes, âgé  de 14 ans en 1914).

Des frères  coordonnaient avec habileté
la présentation  de plus de 3 kilomètres
de film, de 26 enregistrements audio
et d’environ 500 diapositives de verre.
Vingt jeux complets du « Photo-Drame »
circulaient en Amérique  du Nord.
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